
Ne vous méprenez pas, ceci n'est pas un appel à la compassion.

C'est le cri de cœur, mais aussi de colère, d'une maman dont le fils ne serait pas tout

à fait comme les autres, qui ne rentre pas dans le moule, qui n'obéit pas aux règles de

la normalité. Vous savez pourquoi ? Parce qu'il est autiste.

Mon cri c'est un étendard que je brandis pour faire entendre ma voix que d'aucuns

voudraient étouffer, un exutoire à une colère sourde face à tant d'incompréhension,

tant d'indifférence, tant d'égoïsme...

Quel crime mon fils a pu commettre pour être frappé du sceau de l'infamie, pour être

stigmatisé, singularisé, mis à l'écart ? Sachez, mesdames et messieurs les tenants de

la « normalité », que jamais, au grand jamais, je ne me ferai à l'idée que mon fils soit

stigmatisé, singularisé ou mis à l'écart. Pour moi c'est une question de principe et de

bon sens, pour mon fils c'est une question de devenir, une question d'avenir, une

question d'être ou de ne pas être comme tous les autres enfants.

Quelle évolution mon fils peut-il avoir si dans son milieu naturel, l'école notamment,

on s'évertue à marquer sa différence sous prétexte qu'il serait source de

désagrément ?

Quel message on lui adressera s'il se rend compte qu'il n'est pas le bienvenu dans le

groupe ? Si ce n'est un message d'exclusion et de rejet, autant de facteurs de

frustration et de repli sur soi.

Quelle place aurait-il dans la société si on le prive dès son jeune âge des armes qui lui

permettront d'y faire face, de se façonner, de se construire.

Le droit la condamne et la morale la réprouve. L'exclusion de l'autre doit être bannie,

à plus forte raison par ceux dont la vocation est d'inculquer les valeurs de partage et

de tolérance, partout et toujours. Il n'est pire humiliation qu'un sentiment

d'infériorité.

Le handicap n'est pas une fatalité. C'est une réalité dont seuls ceux qui y sont

confrontés mesurent tout ce qu'elle requiert en termes d'énergie, de patience, de

persévérance, de sacrifices et de dévouement. Et c'est surtout UN COMBAT.

Si cela doit être le combat d'une vie, il sera le mien et rien ni personne ne pourra me

dévier de ma trajectoire.
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